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ylvani, écrivirent quelques années plus tard, pour demander
la en:monisationI du Saint. I.es historiens nous ont conservé la
dlesi tion dv son arrivée en Pologne, lorsque, pour répondre
aux instances réitérées du roi Casimir, il s'y rendit en i.43.

A dleux iill,'s de ( 'racovie, on vit s'avan'er un i imposant cor-
te.. I.e roi. aampagné de la reine.mère et des memiIbres de
la fanill royale., le cardinal Shignée. évêque de la capitale, avec
tout son c'l'ré, la nblesse, la magistratlire toute l'armée, et

une multitude de peuple, venaient à la rencontre de l'homme
de 1 )ieu.

Les pauvres de saint François, rependant, s'avançaient eux
aussi, à la su ite de leur chef, avec une démiarche humble, la tête
inclinîiée, lus yvux m'dest< ment baissés, les mia:ns croisées sur la

pmitrine. le vis.ge exténué, les pieds nus : ils étaient vêtus (un
habit raere r. 'ii lits de c tues tout en eux-\ respirait la pénitence.

I . roi. 1 'ur a1-eet, est saisi d'uFnie irrésistible émotion. Tout

i coup les reli ".s s'arrêtet, et Jean de (Caistrani. 'approchant

du r'e, lii rdresse, d'ine voix forte, c'es parols : "je vous

" a!,-', c' roi it'-s illustre : Je vous pr.sente, a vous et à votre

" rov.unîî. dil' nouveaux soldats pour travailler à la réforme de
". 'Eglise .t bl gloire de 1 )ieu. Ils tie désirent que votre salut
ie le salit de vos suiets. Ilk n anbiionnent ni terres, ni do-
" ines% •<lis -iples <le la pauvr--té, ils se contentent <le la

"iouirritur' 't dlu vetemn. . mm.; di. prières, ils inter'cde-

" rit il t ioi.ur pour 'ois. auprès i: Trè' l ut : recevez-les

doni et pnl tn;, les sous votre augu c mnrçtec,loti." Le roi

iréni*i iqu'il rcnd.it mille actions de gr.e à l> iil et u Siège

apstlique d-i lui avoir envoyé des ht*î , iîdeuis si longtenips

d'sirc. Il ajouta qu'il ne négligerait rien pour favoriser et assurer

Ileur 5ue'ls. I .'ntreds rte-Iigieux à Cracovie fut un véritalde

iphle'. Iès le lendeiain, Capistran commenca ses pédc.

tionils qu'il accimpagna de niracles : plusieurs morts notamment

fureni reise1! par lui.

.Eneasu Skis, qui vil le Saint à N'ienn'. en .1.1p, nous 'i.

d:as >,ni I. de Friric i, laissé de lui e portrait : " Il

étit lpetit de taillh, avancé en age, dessechi. amaigri, épuisé,
n'ayantl que la pe1'au1 et les os, et néanmoins toujours gai et

inf:ulieale au travail."

1 *étli-:ion s dle Capistran comnprenn't doux périodes.

Jh i j:; à q ý i. il évangélisa l'Italie, la Fran', l'Espane, la


